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INTRODUCTION
Plus de 350 catastrophes sont signalées chaque année dans le monde depuis 10 ans, créant une pression 

sans précédent sur l’aide humanitaire internationale. Outre les crises de grande ampleur qui, en général, 

sont largement publicisées, la majorité des catastrophes sont circonscrites et touchent des populations 

moins nombreuses. Malheureusement, les catastrophes à petite échelle reçoivent peu d’attention – 

en terme de reportage des médias et de financement – et les besoins humanitaires des populations 

touchées par ces catastrophes demeurent souvant sans réponse. Comme les agences membres de la 

Coalition Humanitaire (CH) sont actives dans plus de 120 pays, elles sont souvent déjà présentes dans les 

régions touchées par des catastrophes et bien placées pour intervenir rapidement pour autant qu’il soit 

possible de mobiliser les ressources nécessaires. Conscients de cette situation, le ministère des Affaires 

étrangères, du Commerce et du Développement (MAECD) et la Coalition Humanitaire ont joint leurs 

efforts afin d’établir un mécanisme de financement novateur. Ce mécanisme de financement permet aux 

agences membres de la CH de mettre à profit leur connaissance de la région touchée, leurs relations au 

sein des communautés et la capacité des programmes afin de fournir l’aide humanitaire aux victimes de 

catastrophes de faible étendue.

Le Fonds canadien pour l’assistance humanitaire (FCAH) a été créé en 2014, pour un projet pilot de 

18 mois. Les sommes versées dans le FCAH ont été allouées par la Direction de l’assistance humanitaire 

internationale du MAECD aux agences membres de la Coalition Humanitaire selon un processus de 

sélection de projets établi. Le FCAH a permis d’accroitre la rapidité et l’efficacité de l’affectation des 

ressources humanitaires en fonction des besoins des agences les mieux placées pour intervenir. Comme 

l’a démontrée la période pilote de 2014, le FCAH est un outil efficace pour répondre au besoin des 

personnes touchées lors des catastrophes de faible envergure. Durant les premiers huit mois du projet 

pilot, toutes les sommes du projet ont été distribuées pour soutenir huit interventions d’urgences, soit 

en Irak, dans la République démocratique du Congo, le Cameroun, le Niger, le Népal, le Bangladesh, la 

Turquie et l’Inde.

Les interventions de la Coalition Humanitaire en réponse à des catastrophes circonscrites sont appuyées 

par le FCAH (75 %), les agences membres de la Coalition Humanitaire (15 %) et le Fonds d’urgence (FU) 

de la Coalition Humanitaire (10 %).
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NOMBRE DE PERSONNES TOUCHÉES 

4,9 million

LA RÉPONSE 

2,6 million alloués

SOURCES DES FONDS

661 000 $ Coalition humanitaire
+ agences membres

1,9 million FCAH

NOMBRE DE PERSONNES AIDÉES 

plus de 250 000

Inde

 

Plan Canada
Cyclone

Turquie
CARE Canada
Crise des réfugiés

Bangladesh
CARE Canada
Inondations 

Népal
Oxfam Canada
Inondations 

Irak
Aide à l’enfance Canada
Personnes
Déplacées
Internes

Cameroun
Plan Canada
Crise des
réfugiés 

Niger
CARE Canada
Crise des réfugiés

RDC
Oxfam-Québec
Personnes Déplacées Internes 
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INTERvENTIONS LORS 
DE CATASTROPHES DE 
FAIbLE éTENDUE

CONTEXTE Le conflit a éclaté à Fallujah et à Ramadi, dans la province d’Anbar, à la fin de décembre 2013. Vers 

la fin du mois de février 2014, la violence s’est propagée aux régions du nord et du centre-sud du pays, y compris 

dans les gouvernorats de Ninewa, Salah Al-Din et Diyala. Plus de 1,2 million de personnes se sont déplacées au 

cours du premier semestre de 2014. Entre 200 000 et 800 000 autres personnes ont également pris la fuite à 

cause des attaques visant les minorités menées par des groupes armés progressant en territoire kurde. En tout, 

plus de 2,1 millions de personnes ont été touchées directement par cette crise, dont environ 50 % sont des enfants. 

Par ailleurs, le conflit qui perdure prive d’école près de la moitié des élèves dans la province d’Anbar. Les lacunes 

les plus importantes et les besoins prioritaires des populations touchées étaient les articles non alimentaires, 

notamment les produits d’hygiène non durables, la protection des enfants et l’éducation. Ce projet visait à 

répondre aux besoins immédiats des enfants et de leurs familles dans les gouvernorats de Salah Al-Din et de 

Kirkuk, en distribuant des trousses d’hygiène et en mettant en place un espace adapté aux enfants.

Les personnes déplacées à l’intérieur du pays et leurs familles qui ont fuient la violence dans la province d’Anbar 

ont dû abandonner leurs possessions et se sont trouvés sans sources de revenu dans leurs communautés 

d’accueil. Le manque d’accès aux services de base et la capacité locale restreinte ont entravé l’habileté de 

répondre aux besoins fondamentaux des personnes déplacées. Les premiers examens d’ analyses des besoins ont 

démontré que les personnes déplacées n’avaient pas accès à une hygiène correcte, ce qui fut particulièrement 

inquiétant pendant les mois d’été en raison de la possibilité d’un déclanchement de maladies diarrhéiques.

 1. IRAK
Province d’Anbar 
Personnes déplacées à l’intérieur 
du pays (PDI) 
Avril 2014

ALLOCATION DES FONDS SOURCES PROGRAMMES

350 000 $
Cette somme a été allouée à Aide 

à l’enfance Canada pour fournir 

des articles non alimentaires et 

des services de protection des 

enfants essentiels à quelque 

28 000 personnes déplacées 

en raison du conflit à Kirkuk 

et à Salah Al-Din, dans la 

province d’Anbar.

262 500 $
(FCAH)

29 % Protection des enfants

Eau et assainissement  71 %35 000 $ 
(FU)

52 500 $
(agence membre)



RAPPORT ANNUEL 2014 2

POPULATION AIDÉE

Total : 26 333 personnes  
(dont 5 015 enfants)

Muhanad avec son ballon jaune (au centre) 
avec ses compagnons dans l’espace 

adapté aux enfants.

 TÉMOIGNAGE

Muhanad, 12 ans, et sa famille se sont établis à Kirkuk au début du mois d’avril afin d’échapper 
au conflit faisant rage à Fallujah, dans la province d’Anbar. Avant la fuite de la famille vers 
Fallujah, Muhanad ne pouvait pas dormir la nuit et manifestait de l’agressivité physique 
à l’égard des autres enfants, à cause de la violence déchaînée autour de lui. Lorsqu’il a 
commencé à fréquenter l’espace adapté aux enfants de l’organisme Aide à l’enfance Canada, 
Muhanad continuait d’afficher un comportement agressif envers les autres enfants. Aide à 
l’enfance a confié à un intervenant le mandat d’aider Muhanad à faire face au stress et au 
traumatisme qu’il a vécu. Muhanad s’est amélioré de façon remarquable : non seulement 
il joue avec les autres jeunes, mais il fait maintenant figure de leader parmi ceux-ci en 
organisant les parties de volleyball quotidiennes dans 
l’espace adapté aux enfants.

 VALEUR AJOUTÉE PAR LE FCAH

« Le financement octroyé par le FCAH 
a joué un rôle essentiel dans l’intervention 
de l’organisme Aide à l’enfance dès le début 
de l’afflux massif de personnes déplacées 
à l’intérieur du pays. Le financement a été 
accordé en mai 2014 à un stade précoce 
de l’intervention et, grâce à la disponibilité 
immédiate des ressources, Aide à l’enfance a 
pu intervenir de manière efficace et efficiente 
en distribuant des articles indispensables à la 
survie de la population. De plus, les sommes 
provenant du FCAH ont contribué à obtenir 
des fonds supplémentaires pour soutenir des 
programmes dans cette région, ce qui a permi 
à Aide à l’enfance de continuer le travail mis 
en œuvre grâce au financement du FCAH. »
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CONTEXTE Les moyens 

et hauts plateaux d’Uvira 

(province du Sud Kivu) 

constituent l’une des zones 

de ce territoire les plus isolées, servant de refuge aux 

groupes armés nationaux et étrangers. La situation dans 

cette région a été fragilisée ces dernières années par 

les conséquences des opérations militaires des FARDC 

(Forces armées de la République démocratique du 

Congo) contre les groupes armés nationaux et étrangers.

L’évaluation des besoins faite par Oxfam a pré-identifié 

les personnes les plus vulnérables parmi les populations 

déplacées, retournées et les familles d’accueil de la localité de Kasenya, dans les moyens plateaux 

d’Uvira. Ainsi, 1 078 ménages ont été mis en priorités – ce qui correspond à environ 5 390 personnes. 

Les interventions suivantes ont été identifiées comme priorités :

•	  Sécurité alimentaire et nutrition: après un besoin urgent de subvenir aux besoins nutritionnels des 

ménages déplacés ayant perdu leurs moyens de subsistance.

•	  Articles ménagers essentiels : Il était nécessaire d’assurer à ces ménages  la possibilité de préparer 

leur nourriture dans des conditions  hygiéniques satisfaisantes, en leur offrant des articles ménagers  

essentiels, tel que des kits hygiéniques pour les femmes et filles.

•	  Protection : il était essentiel de renforcer l’apprentissage des techniques de plaidoyer et d’informer 

les autorités locales, populations bénéficiaires et autres parties prenantes de l’importance de la prise 

en compte des aspects genre et VIH/SIDA dans les activités de relance agricole.

 2. REPUBLIQUE 
DÉMOCRATIC 
DU CONGO
Appui aux moyens de subsistance 
pour les victimes du conflit armé 
Juin 2014
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POPULATION AIDÉE

Total : 1 078 ménages
et 5 390 personnes

200 000 $
Cette somme a été versée à 

Oxfam-Québec pour répondre 

aux besoins d’au moins 1 078 

ménages qui ont été déplacés 

lors des affrontements entre 

les FNL (Forces nationales de 

libération du Burundi) et les 

FARDC (Forces armées de la 

République démocratique du 

Congo) dans les moyens 

plateaux d’Uvira.

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES PROGRAMMES

150 000 $
(FCAH)

87,6 % Sécurité alimentaire

0,4 % Formation, 
sensibilisation sur des 

thèmes relatifs à l’égalité 
entre les sexes, au VIH et au 

SIDA, et à la protection

20 000 $
(FU)

30 000 $
(agence membre)

12 % Articles 
ménagers 
essentiels
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CONTEXTE La crise politique 

et humanitaire en République 

centrafricaine a débuté en décembre 

2012 quand les offensives armées 

contre le gouvernement central se 

sont intensifiées et ont mené au renversement du 

président Bozizé, remplacé par la coalition Seleka 

en mars 2013. Ces événements ont été au cœur 

de la crise et ont entraîné le déplacement interne 

d’environ 20 % de la population du pays et l’arrivée massive de réfugiés dans les pays avoisinants.

Le déplacement de la population s’est intensifié à la suite des assauts menés par la milice « anti-Balaka 

» avec l’arrivée de près de 220 000 réfugiés. La crise complexe en République centrafricaine a entraîné 

en décembre 2013 le déplacement de réfugiés qui ont traversé 22 points frontaliers pour se rendre au 

Cameroun. La plupart des réfugiés arrivant dans le pays d’accueil avaient passé des semaines dans la 

brousse, sans accès à des quantités suffisantes d’eau et de nourriture, et avaient parcouru de grandes 

distances pour parvenir en lieu sûr dans l’est du Cameroun.

La nutrition fut donc un enjeu préoccupant pour les réfugiés du Cameroun et pour la population 

camerounaise qui doit maintenant partager ses ressources déjà maigres avec les nouveaux arrivants. 

La malnutrition a entrainée ou aggravée des maladies qui touchaient particulièrement les enfants de 

moins de cinq ans, et qui se sont toutes propagées à la suite des déplacements.

Grâce au soutien de la Coalition Humanitaire et aux sommes versées par le FCAH, Plan Canada a 

contribué à améliorer la situation nutritionnelle des réfugiés centrafricains et des communautés d’accueil 

vulnérables dans l’est du Cameroun. L’intervention de Plan Canada en matière de nutrition misait sur les 

communautés. Cette intervention a été mise au point en fonction des analyses des besoins, en harmonie 

avec les priorités déterminées par l’Agence des Nations Unies pour les réfugiés (UNHCR), l’UNICEF et les 

bénéficiaires eux-mêmes, afin de lutter contre les taux de malnutrition qui s’accentuent chez les réfugiés 

et les communautés d’accueil.

 3. CAMEROUN
Assistance aux réfugiés de la 
République Centrafricaine 
Juillet 2014

402 209 $
Cette somme a été versée à Plan International 

Canada pour son intervention dans le cadre de 

la crise des réfugiés centrafricains au Cameroun.

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES

297 209 $
(FCAH)

30 000 $
(FU)

75 000 $
(agence 

membre)
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 TÉMOIGNAGE

« Depuis le début du conflit, une foule innombrable de gens, dont beaucoup d’enfants, ont 
quitté la République centrafricaine (RCA) pour venir au Cameroun; plusieurs des réfugiés 
arrivent en mauvaise santé et sont malades, explique Juliette Bavoura, travailleuse de la 
santé. J’étais très triste de voir des milliers de familles 
traverser la frontière du Cameroun avec seulement 
quelques effets qu’ils avaient réussi à conserver 
malgré la guerre. Les enfants souffraient de 
malnutrition sévère et certains d’entre eux 
étaient incapables de marcher sans assistance. » 
Juliette fait partie des 200 travailleurs en santé 
communautaire formés par Plan Canada afin 
d’améliorer les systèmes de nutrition pour les 
enfants réfugiés de la RCA souffrant de malnutrition.

POPULATION AIDÉE

Total : 53 594 personnes  
(dont 25 152 hommes, 28 442 femmes, 
et 30 503 enfants)

PROGRAMMES

100 % Santé   
(physique/mentale)
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CONTEXTE En réponse à l’expansion 

du mouvement Boko Haram et à 

l’augmentation des attaques contre 

des civils, le gouvernement du Nigeria 

a intensifié ses opérations de contre-

insurrection et son recours à la force à la fin de 2013 

et au début de 2014, ce qui a causé une recrudescence 

de la violence et des déplacements dans la région. 

La violence a causé le déplacement d’au moins 3,3 

millions de personnes à l’intérieur du pays, soit la plus importante population de personnes déplacées 

en Afrique, et la troisième plus importante dans le monde après celles de la Syrie et de la Colombie. 

L’escalade du conflit entre le gouvernement du Nigeria et Boko Haram a provoqué un important afflux de 

réfugiés sur le territoire du Niger. À la fin de septembre 2014, on estimait que plus de 105 000 personnes 

déplacées avaient trouvé refuge dans la région de Diffa. La sécurité alimentaire est devenue de plus en 

plus préoccupante, tout comme la pénurie de biens de première nécessité, les abris, l’accès à l’eau et la 

protection. À ces besoins immédiats s’ajoutaient ceux des communautés d’accueil de la région.

C’est dans ce contexte que CARE Canada est intervenue avec les fonds du FCAH pour répondre aux 

besoins en matière de sécurité alimentaire et d’eau, d’assainissement et d’hygiène (EAH) de quelque 

14 000 personnes (9 360 ressortissants, 2 640 réfugiés et 2 000 membres de familles hôtes) touchées 

par la crise dans le nord du Nigeria et par l’insécurité alimentaire locale dans la région de Diffa, au Niger.

 4. NIGER
Soutien pour les personnes 
déplacées par la crise dans 
le nord du Nigeria
Juillet 2014

250 000 $
Cette somme a été versée à 

CARE Canada pour répondre 

aux besoins en matière de 

sécurité alimentaire et d’eau, 

d’assainissement et d’hygiène 

(EAH) de quelque 14 000 

personnes touchées par la crise 

dans le nord du Nigeria et par 

l’insécurité alimentaire locale 

dans la région de Diffa, au Niger.

187 500 $
(FCAH)

47 % Sécurité alimentaire

Eau et assainissement 53 %25 000 $
(FU)

37 500 $
(agence membre)

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES PROGRAMMES
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 TÉMOIGNAGE

« Je m’appelle Nabila et j’ai 15 ans. Il y a cinq mois que je suis réfugiée à Diffa, au Niger. Ma mère 
et moi sommes venues à Baga à cause de la situation au Nigeria concernant Boko Haram. 
Tout a commencé un mercredi de juillet 2013 lorsque, pour 
la première fois, des militaires de l’armée nigériane sont 
venus dans notre village pour tenter de débusquer 
des activistes de Boko Haram. Les soldats ont 
incendié le village entier. Les hommes qui 
tentaient de fuir étaient repoussés dans les 
flammes à coups de bâton et de machette. »

POPULATION AIDÉE

Total : 14 000 personnes 
(dont 1 563 enfants)
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CONTEXTE Les pluies torrentielles qui se 

sont déversées du 13 au 15 août 2014 ont 

causé des crues éclair et des glissements 

de terrain dans plusieurs régions du pays 

et ont touché les districts du centre-ouest 

du Népal. Selon le ministère des Affaires 

intérieures, 256 décès ont été confirmés, 254 personnes 

sont portées disparues et beaucoup de gens ont été 

blessés partout au pays. Les estimations initiales des 

Nations Unies indiquaient qu’environ 43 000 familles étaient touchées, dont 7 428 maisons entièrement 

détruites et 20 723 autres partiellement endommagées, et ce, dans quatre des districts seulement.

À la suite d’un appel lancé par le gouvernement du Népal, plusieurs agences nationales et internationales 

ont offert une assistance humanitaire aux populations victimes des inondations et des glissements de terrain 

lors de la phase initiale. Oxfam Népal a réalisé une évaluation des besoins et a mis sur pied des initiatives 

d’eau, assainissement et hygiène (EAH) et de sécurité alimentaire et moyens de subsistance vulnérables en 

situation d’urgence (EFSVL) pour aider les personnes touchées. L’assistance a également été offerte sous 

forme de dons d’articles essentiels d’EAH provenant des stocks d’urgence et de soutien aux moyens de 

subsistance misant sur des programmes de dons en espèces et d’interventions de rétablissement.

NÉPAL
Intervention aux inondations et 
glissements de terrain dans le 
centre et l’extrême ouest du pays 
Septembre 2014

 5. 

POPULATION AIDÉE

Total : 11 877 personnes aidées 
provenant de 2 241 ménages  

(dont 5 810 hommes et 6 057 femmes)

300 000 $
Cette somme a été allouée à Oxfam Canada pour 

aider un total de 5 000 familles. Les efforts dans 

le cadre de cette intervention étaient initialement 

financés par le Fonds de secours en cas de 

catastrophe d’Oxfam.

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES

225 500 $
(FCAH)

30 000 $
(FU)

45 500 $
(agence 

membre)
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CONTEXTE Les pluies torrentielles de la 

mousson qui ont débuté le 13 août 2014 

ont provoqué d’importantes inondations 

dans le nord-ouest du Bangladesh en 

septembre 2014. Situés dans le nord-ouest 

du pays, les districts les plus dévastés comprenaient 

beaucoup de « régions difficiles d’accès » et les 

populations sont considérées comme vivant dans une 

extrême pauvreté.

Selon le gouvernement du Bangladesh, près de 3 millions de personnes (environ 629 243 ménages) ont 

été touchées. Les inondations ont détruit 30 000 hectares de rizières et forcé la fermeture d’innombrables 

établissements d’enseignement inondés. De nombreuses personnes ont dû se réfugier « en hauteur 

», sur le toit de leur maison, des écoles et des refuges provisoires, aux côtés de la volaille et du bétail. 

Les inondations ont aussi causé une pénurie d’eau potable et l’augmentation des risques de maladies 

d’origine hydrique, comme la diarrhée et des infections de la peau.

Les communautés touchées sont composées de petits cultivateurs vulnérables (dont près de la moitié se 

retrouvaient sans terre) et d’ouvriers journaliers qui gagnaient environ 180 takas (2,50 $CA) par jour. Dans 

ces communautés, la plupart des femmes ne pouvaient pas travailler hors de leur domicile ni prendre 

des décisions concernant leurs revenus. Sans les secours humanitaires, ces communautés vulnérables 

auraient eu a recourir à des stratégies d’adaptation négatives, comme la vente forcée de leurs biens, afin 

d’assurer leur survie.

BANGLADESH
Intervention d’urgence dans les 
communautés vulnérables touchées 
par les inondations 
Septembre 2014

 6. 

345 500 $
Cette somme a été accordée à 

CARE Canada. Ce projet a permis 

de fournir de l’argent, des trousses 

de santé et d’hygiène, ainsi que 

des articles non alimentaires 

aux 7 200 ménages les plus 

vulnérables et durement touchés 

dans cinq des districts les plus 

dévastés du nord-ouest du 

Bangladesh.

254 383 $
(FCAH)

89 % Moyens de subsistance

8 % 
Eau et 

assainissement 
(trousses 

d’hygiène et 
sensibilisation 

connexe)

25 438 $
(FU)

65 679 $
(agence membre)

ALLOCATION DES FONDS SOURCES PROGRAMMES

3 % 
Santé 

(solution 
orale de 

réhydratation)
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 VALEUR AJOUTÉE PAR LE FCAH

L’assistance du FCAH a permis la transition 
de la phase d’urgence à la phase de 
rétablissement, ce qui a aidé la population 
touchée et a permis aux communautés de 
recevoir les colis de soutien au moment où 
elles en avaient le plus besoin. Les sommes 
du FCAH ont été versées alors que les 
gens avaient très peu ou n’avaient pas 
d’argent à leur disposition, puisque leurs 
effets personnels avaient été emportés 
ou endommagés par les inondations; ni 
de moyens de subsistance agricoles, car 
de vastes étendues de culture avaient été 
dévastées. La situation a encore empiré à 
cause du manque d’accès à l’eau potable et 
aux moyens d’assainissement adéquats, des 
pratiques d’hygiène inadéquates et d’une 
sensibilisation insuffisante à cet égard. Ce 
projet visait l’amélioration de tous ces aspects 
et a permis d’aider 7 200 familles démunies.

POPULATION AIDÉE

Total : 31 163 personnes  
(dont 253 personnes handicapées)
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CONTEXTE Depuis le début de la crise 

syrienne en 2011, un grand nombre de 

personnes ont fui le conflit et trouvé 

refuge en Turquie. Au début d’octobre 

2014, environ un million de réfugiés 

syriens étaient officiellement inscrits dans les registres 

en Turquie, tandis que leur nombre réel était estimé à 

au moins 1,5 million. La vaste majorité d’entre eux, qui 

proviennent des régions d’Idleb et d’Alep, vivent dans 

les centres urbains. Toutefois, en septembre, la Turquie recevait un important afflux de réfugiés de la région 

d’Aïn al-Arab, alors que la ville kurde de Kobané, en Syrie, était prise d’assaut par les combattants de l’État 

islamique (EI). L’offensive de l’EI, menée à coup d’armes lourdes, d’artillerie et de chars d’assaut, a forcé 

les habitants de Kobané et des villages environnants à fuir vers la Turquie. La majorité des réfugiés ont fui 

en emportant uniquement les vêtements qu’ils portaient. CARE Turquie a mené une évaluation rapide et a 

conclu que les besoins urgents des réfugiés nouvellement arrivés à Kobané concernaient notamment les 

services d’hygiène, l’eau potable et les articles personnels essentiels.

TURQUIE
Assistance humanitaire aux 
réfugiés syriens dans le sud 
de la Turquie 
Novembre 2014

 7. 

POPULATION HELPED

Total = 10,428 people 
(including 6,944 children)

400 000 $
Cette somme a été allouée à 

CARE Canada pour répondre 

aux besoins des réfugiés 

nouvellement arrivés en Syrie 

et des communautés d’accueil, 

afin de réduire leur vulnérabilité 

aux conditions climatiques 

et aux risques de maladies 

d’origine hydrique. Pour ce 

faire, l’organisme a misé sur 

l’amélioration de l’accès aux 

services d’EAH et aux articles 

non alimentaires essentiels 

pour la saison hivernale.

300 000 $
(FCAH)

20 % Abris et articles ménagers

Eau et assainissement 80 %40 000 $
(FU)

60 00 $
(agence membre)

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES PROGRAMMES
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CONTEXTE Le 12 octobre, le cyclone 

Hudhud (catégorie 4) frappait les 

districts côtiers des états de l’Andhra 

Pradesh et de l’Odisha, avec des pluies 

torrentielles et des vents soufflant 

jusqu’à 210 km/h. D’abondantes pluies se sont ensuite 

abattues jusqu’au soir du 13 octobre. Le cyclone s’est 

déplacé vers l’état de l’Odisha, puis a endommagé 

quelque 50 000 chaumières dans les deux états, détruit les réseaux d’électricité, déraciné des arbres, 

arraché des poteaux d’électricité et des structures semi-permanentes, avant de poursuivre sa route vers le 

Chhattisgarh et de perdre de l’intensité pour devenir un profond « système dépressionnaire ». Le cyclone 

Hudhud a dévasté les infrastructures locales et détruit les moyens de subsistance de nombreuses familles. 

La catastrophe a réduit l’accès à la nourriture et à l’eau, détruit totalement ou partiellement les habitations 

et perturbé l’éducation de milliers d’élèves. Le cyclone a touché directement 582 156 personnes et, 

indirectement, 2 millions de personnes globalement dans cinq districts de l’Andhra Pradesh.

Dans la ville portuaire de Visakhapatnam, des pénuries de commodités essentielles ont privé la population 

de nourriture et d’eau potable. L’accès à l’eau potable était le besoin le plus criant. Dans le sillage 

du cyclone Hudhud, un programme d’EAH était absolument essentiel afin de fournir une assistance 

immédiate à la population touchée. Le soutien offert par Plan Inde complétait les mesures à court terme 

du gouvernement indien.

Ce projet a aidé 98 000 individus en leur fournissant de l’eau potable et en améliorant les conditions 

d’hygiène et d’assainissement des communautés touchées. Ce projet a été mis en œuvre en collaboration 

avec des partenaires locaux.

INDE
Assistance aux communautés 
touchées par le cyclone Hudhud 
Novembre 2014

 8. 

359 000 $
Cette somme a été versée à 

Plan Canada afin de répondre 

aux besoins en eau potable 

et en assainissement des 

communautés touchées par 

le cyclone Hudhud en Inde.

ALLOCATION DES FONDS  SOURCES PROGRAMMES

269 250 $
(FCAH)

100 % Eau et assainissement

35 900 $
(FU)

53 850 $
(agence membre)
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Campagne d’assainissement dans une école.

 TÉMOIGNAGE

Vadrapalli est un petit village dans le district de Viskhapatnam, où la majorité de la 
population vit de l’agriculture ou de la pêche. Ce village a été durement frappé par le 
cyclone Hudhud.

« Toutes les sources d’eau de notre village étaient contaminées. J’avais peur de boire 
de l’eau, car je craignais d’être malade ou de transmettre une maladie à mon enfant en 
l’allaitant ». Polamarasetty est une jeune mère qui allaite une petite fille de deux mois; la 
famille habite Vadrapalli. Son mari est agriculteur; il a perdu  
la plupart de ses récoltes à cause de la catastrophe. 
« Je ne savais pas comment nous allions nous 
remettre de cette épreuve ni comment nous 
pouvions obtenir de l’eau. Mais nous avons 
reçu un filtre à eau et on nous a enseigné 
comment l’utiliser. Je suis très reconnaissante 
de l’aide que nous avons reçue lorsque nous 
en avions tant besoin. »

 VALEUR AJOUTÉE PAR LE FCAH

Ce projet entièrement financé par le FCAH a 
permis de combler les lacunes et les besoins 
humanitaires non satisfaits. Grâce aux 
sommes versées par le FCAH, Plan a amorcé 
rapidement et efficacement la mise en œuvre 
du programme d’EAH dans les communautés 
touchées par le cyclone Hudhud, réduisant 
ainsi la souffrance et le recours à des 
stratégies d’adaptation négatives au sein de 
la population affectée.

POPULATION AIDÉE

Total : 98 000 personnes  
(dont 29 723 hommes, 29 077 femmes,  
et 39 200 enfants)


